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Vallée de la Doller

Bientôt centenaire, l’auberge du Neuweiher est à la recherche de
ses racines 
L’auberge-refuge  du  Neuweiher  fêtera  son  centenaire  en  juillet 2027.  Un
anniversaire que le Club vosgien de Masevaux, propriétaire des lieux, prépare
déjà en lançant un appel pour retrouver des documents anciens sur l’auberge,
en particulier des photos prises entre 1927 et les années 1970.

Bien connue des randonneurs qui arpentent régulièrement les sentiers de la
haute vallée de la Doller,  l’auberge-refuge du Neuweiher,  sur le  ban de la
commune d’Oberbruck,  est  un site  à  part,  magnifié  par  son emplacement
extraordinaire.  Perché  au-dessus  du  plus  grand  des  deux  lacs  d’origine
glaciaire,  cerné  par  des  parois  rocheuses  couvertes  d’une  dense  forêt,  le
bâtiment a en effet belle allure. « Cet écrin spectaculaire est sans aucun doute
son  plus  grand  atout,  avec  bien  entendu  la  qualité  de  l’accueil  et  de  la
restauration que l’on trouve sur place.  C’est  aussi  l’un des rares sites dont
l’accès se fait uniquement à pied », souligne Guy Lasbennes, porte-parole et
secrétaire du Club vosgien de Masevaux (CVM), propriétaire des lieux.

Construite  en  1927 ,  l’auberge  fêtera  en  juillet  l’an  prochain  son  100e

anniversaire. Un événement exceptionnel sur lequel planche déjà l’équipe du
CVM,  avec  un  week-end de  festivités  prévu  les  10 et  11 juillet,  qui  sera
notamment l’occasion de revenir sur l’histoire de l’auberge. Une histoire riche,
le  bâtiment  ayant  vu  défiler  des  générations  entières  de  skieurs  et
randonneurs,  mais  qui  n’est  malheureusement  pas  très  bien  documentée,
notamment en ce qui concerne les périodes les plus anciennes.

https://c.lalsace.fr/haut-rhin/2015/05/08/un-refuge-ouvert-en-1927


L’auberge refuge du Neuweiher, dans son écrin de verdure, 
surplombe le plus grand des deux lacs d’origine glaciaire.  Photo Stéphane Cardia 

Construite pour héberger les skieurs du Gresson
« On possède en effet beaucoup de photos et de coupures de presse des années
1980 à aujourd’hui.  Mais  entre 1927 et  les  années  1970,  il  n’existe  pas
grand-chose », explique Guy Lasbennes. Parmi les photos les plus anciennes,
on  retrouve  notamment  une  vue  de  l’auberge  datant  de  l’année  de  sa
construction, ainsi que quelques photos en noir et blanc des fêtes nautiques et
montagnardes  qui  étaient  organisées  sur  place  avant-guerre  ou  dans  les
années 1950. « L’auberge du Neuweiher était très connue, bien au-delà de la
vallée  de  la  Doller,  puisque  de  nombreux  Mulhousiens,  Colmariens  ou
Strasbourgeois  venaient jusqu’ici  par train spécial.  D’ailleurs  l’auberge a été
construite à l’origine afin d’héberger les visiteurs venus faire du ski au Gresson
tout  proche »,  souligne  Jean-Marie  Ehret,  ancien  président  de  la  Société
d’histoire de la vallée de Masevaux.

Photos de famille, coupures de presse, anecdotes ou récits
Des  documents  du  Club  vosgien  évoquent  la  construction  très  rapide  de
l’auberge, décidée lors de l’assemblée générale de mars 1926, et inaugurée en
juillet 1927. Un vrai tour de force réalisé par les bénévoles, qui se sont servis
en  grande  partie  de  matériaux  récupérés  sur  place.  Plus  récemment,  des
articles  de  presse  relatent  les  nombreux  travaux  réalisés,  en  particulier  la



remise aux normes de 2020 et  l’arrivée du nouveau gérant, Yves Fluhr, un
amoureux du site. « Mais pour les époques plus anciennes, on ne possède pas
grand-chose », regrette Guy Lasbennes.

Le gérant de l'auberge, Yves Fluhr, aux côtés Ryan Spieser, qui travaille sur place depuis
quatre ans durant les vacances d'été. Photo Stéphane Cardia.

D’où l’appel lancé par le CVM, qui désirerait retrouver des documents anciens,
de la construction de l’auberge aux années 1970, en particulier des photos.
« Vu le nombre de personnes qui ont fréquenté l’auberge au fil des ans, il doit
exister  quantité  de  documents,  photos  de  famille,  coupures  de  presse,
anecdotes  ou  récits »,  estime  Guy  Lasbennes.  Le  CVM espère  ainsi  réunir
suffisamment de documents pour enrichir une revue spéciale qui sortirait à
l’occasion du centenaire.

L’auberge fait régulièrement l’objet de travaux d’entretien assurés par les bénévoles du CVM.
Le prochain concernera la rambarde d’escalier qui permet d’accéder aux chambres. 

Photo Stéphane Cardia 

https://c.lalsace.fr/culture-loisirs/2020/07/03/l-auberge-refuge-du-neuweiher-a-rouvert-ses-portes


D’ici là, les bénévoles du CVM seront à nouveau sur le pont dans les prochains
temps pour assurer divers travaux d’entretien de l’auberge, « un chantier qui
ne se termine jamais », sourit Bernard Gebel, porte-parole adjoint. « Mais
c’est un bâtiment tellement exceptionnel qu’il mérite bien tous ces efforts. » 
Les  documents  et  photos  peuvent  être  envoyés  par  mail  à  
contact@club-vosgien-masevaux.fr ou par courrier à l’adresse Club vosgien de
Masevaux,  5 rue  du  Maréchal  de  Lattre  de  Tassigny,  68290 Masevaux  -
Niederbruck. 

Un projet pour sécuriser l’alimentation en eau

Parallèlement  au  100e  anniversaire  de  l’auberge  du  Neuweiher,  le  CVM
travaille  sur  un  projet  de  sécurisation  du  système  de  captage  et
d’approvisionnement en eau du refuge.  L’auberge est  en effet  actuellement
alimentée par un réservoir de 10 000 litres situé en amont, qui reçoit l’eau
d’un puits de captage et de décantation. « Ces installations datent de 1975.
L’idée est d’augmenter la capacité de stockage, ce qui nous paraît être une
nécessité  dans  le  contexte  de  changement  climatique »,  souligne  Guy
Lasbennes.



Guy Lasbennes, Jean-Marie Ehret et Bernard Gebel (de droite à gauche),
lors de la mesure du débit d'eau en amont de l'auberge. Malgré la sécheresse, 

l'eau semble couler normalement. Photos Stéphane Cardia

D’importants travaux seraient pour cela nécessaires, en accord avec la mairie
de Dolleren, propriétaire de la parcelle concernée, afin de dégager la source et
installer un nouveau dessableur. L’eau serait stockée dans une nouvelle cuve en
béton  de  12  mètres  cubes.  Les  travaux  sont  estimés  à  72 000 €,  des
demandes  de  subventions  vont  être  soumises  prochainement.  Des  mesures
effectuées le 12 août dernier ont permis de constater que l’eau coule à peu
près normalement, malgré le contexte de sécheresse actuel. « Mais il nous faut
anticiper, car un manque d’eau mettrait en péril l’exploitation de l’auberge, et
donc l’activité de notre association », souligne Guy Lasbennes.


